
LA PRIMA MAESTRA TECLA:  
QUI A-T-ELLE ÉTÉ POUR MOI 

La Prima Maestra Te-
cla a été pour moi, 

pour nous, pour toute 
la Famille Paulinienne, 
une Mère. Elle était 
une femme grande, hu-
maine, humble, simple, 
de beaucoup de foi. Une 
sainte! Ses yeux révé-

laient la lumière de Dieu, son regard péné-
trait et – je dirais –scrutait nos cœurs.

J’étais aspirante, à peine entrée, dans le 
mois de mai 1955. Je descendais les esca-
liers de la maison San Giuseppe à Alba et 
j’ai vu la Prima Maestra qui montait. Quand 
nous nous sommes rencontrées, je suis res-
tée sans paroles, je me suis arrêtée et elle 
m’a regardée et, en souriant, elle m’a de-
mandé: «Comment t’appelles-tu?». Puis elle 
a ajouté: «Je suis contente que tu sois ici. 
Remercions ensemble le Seigneur pour la 
vocation paulinienne et vas de l’avant tou-
jours avec sérénité et joie». 

Celui-ci a été pour moi un accueil simple 
mais profond; en effet depuis ce moment je 
me suis sentie vraiment accueillie dans notre 
Congrégation… reçue carrément par la Pri-
ma Maestra Tecla. 

Durant la formation souvent nous avions 
des conférences données par elle. Avec son 
langage simple, elle nous parlait des vertus, 
de théologie, mais toujours ses conférences 
étaient appliquées à la vie concrète, à notre 
vie de Filles de Saint Paul. Elle nous répétait: 
«Notre vocation est belle, nous ne devons 
pas nous épouvanter des difficultés».

Jeune professe j’étais à Milan. Nous 

étions une communauté nombreuse et toutes 
jeunes “propagandistes”. La Prima Maestra 
souvent elle venait nous visiter et durant ses 
visites elle nous animait en disant: «Notre vie 
est belle, nous avons tous les moyens pour 
nous faire saintes et faire du bien avec notre 
mission; nous devons arriver à tous. Fai-
sons-nous saintes, ainsi nous ferons beau-
coup de bien donnant la Parole de Dieu. Au 
Ciel beaucoup de personnes nous remercie-
rons pour le bien reçu». 

Toujours elle nous écoutait et animait, 
même personnellement, avec grand intérêt 
pour toutes. C’était vraiment une visite de 
Dieu au milieu de nous.

Je me souviens toujours avec émotion 
quand je la voyais recueillie en prière dans 
le Sanctuaire Reine des Apôtres à Rome ou 
dans nos chapelles. C’était évident qu’elle 
était en contemplation et dans sa prière elle 
portait nous toutes. Cette pensée m’infusait 
un grand courage.

Durant ses visites dans les communau-
tés, comme du reste même à Rome, ne 
manquaient pas les très belles recréations, 
et plusieurs fois c’était elle l’animatrice, avec 
sa créativité et bienveillance pour toutes.

Je porte dans le cœur son souvenir et à 
elle je me confie, même aujourd’hui, dans les 
difficultés de la vie et de l’apostolat. Je suis 
certaine que du Ciel son regard continue à 
être adressé sur moi, comme le premier jour 
que je l’ai rencontrée.

Francesca Mancini, fsp

MISÉRICORDE

Ces œuvres de miséricorde sont des 
moyens concrets de vivre la miséricorde 
envers les personnes les plus faibles et 
qui sont, le plus souvent, toutes proches 
de nous. Il ne s’agit pas d’accomplir des 
actions difficiles, mais plutôt de petits ge-
stes qui ont une grande valeur aux yeux 
du Seigneur.

Papa Francesco
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